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Cartes d’Affaires.
AVOCATS.

liEEAXUEK A €1 EN EST,

Avocats et procureurs ex loi,
Sherbrooke. Etude : Maison Twose, 

rue Wellington.
BüT MM. bélanger et Genest se charge­

ront des ullaires légales qu’on voudra bien 
leur confier dans n’importe quelle partie du 
Canada.

Ils suivront tous les circuits du district de 
St. François et toutes les cours de la provin­
ce de Québec. Les Canadiens des Etats-Unis 
qui ont des ullaires il transiger au Canada, 
feront bien de s’adresser à eux.
L. C. Bki.axokh. Joskimi En. Gknkst.

A
E. S. A. Pelletier,

RPENTEUR PROVINCIAL,— Maison 
Beckett, Carré Commercial, Sherbrooke.

F- X. Brunei le,

HUISSIER de la Cour Supéne ure, Wec- 
. don, P. Q, M. Brunelle se charge aus­
si des rentrées de fonds é conditions faciles.

Jos. L. Terrill, B. C. L.

SHERBROOKE & BTANSTKAD. Etude 
à Sherbrooke : Maison Odell.

A
PANNETON «fc MUE VENA,
^ VllCATS.—Maison Odell, Sherbrooke, 

Prov. Qué.

A
«’AMHtANI». lIITtl» A- l'UANKK,
VOCATS—Maison McXicol, Sherbrooke, 
P. Q.

A
MAEE, WHITE A FATE,
VOCATS,—Maison Mclîain, Sherbrooke, 
P. Q.

A
J. S. KKOOEKIFK,

VOCAT,—Nouvelle Maison Long, rue 
Wellington, Sherbrooke, P. Q.
F. CAMPBELL, L. L. B.,

AVOCAT,—Nouvelle Maison Long, rue 
Wellington, Sherbrooke. Bureau ù 

Windsor Mills ouvert tous les samedis.
ii. E. ME eottinvii.ee,

AVOCAT,—Nouvelle Maison Long, rue 
Wellington, Sherbrooke. Donnera 

une attention toute particulière aux collec­
tions. Bureau ù Magog ouvert tous les lun­
dis.

A
M

E. CHARTIER,
VOCAT. — Bureau : Nouvelle maison 

Long, rue Wellington, Sherbrooke. 
Chartier pratique dans les deux langues.

J. LEONARD, L. L. B.

AVOCAT—Bureau : maison .Mc.Manamy, 
ci-devant connue sous le nom de mai­

son Long, rue Wellington, Sherbrooke, P. Q.

A
J. BEAULNE, L. L. L.,

VOCAT, Coaticook, P. Q. Bureau 
rue Main. ICI

NOTAI ttllS.

A rc liamlmu 11A A relia ni ban 11

Notaires et agents d-assuran­
ce, Maison McBain, Sherbrooke, P. Q.

N
J. C. E. BELANGER,

OTAI RE, Saint-Pierre de Broughton, 
(Leeds), P. Q.

N
F. X. MESItOSIEKS,

OTAIRE,—Agent de terres, d’assuran- 
rance et de prêts, La Patrie, P. Q.

N
J. N. Thibodeau,

OTAIRE, Agent d Assurance, d'Immcu- 
bles, etc., Agnès (Lac Mégantic), P. Q.

F. LESSARD,

NOTAIRE, Garthby, P. q. Bureau h 
Wcedon, ouvert depuis le mardi soir 

jusqu’au jeudi matin, chaque aemaine.

M Kl»HCI NS.

D
MIS. E. W . MOW EIX,

ENT1STE,—Bureau : Maison Tuck 
McNicol, Sherbrooke, P. Q.
Mr. O. V. PBOVOST,

MEDECIN VETERINAIRE. Bureau de 
consultation, porte voisine du Railroad 

Hotel, rue Factory, Sherbrooke. 30

M
DR. LEON O. NOEL,

EDE01X « CHIRURGIEN, Scotstown, 
1*. Q. Consultation ù toute heure.

DIVKlttt.

.1. I*. ROYEI4,

COMPTABLE ET COLLECTEUR. Bu­
reau : Maison Long, rue Wellington, 

Sherbrooke.
A. N. <4 A FINIE It,

ACCORDEUR d’orgues et de pianos, Ex­
cellentes recommandations. Orgues et 

Pianos accordés avec goût, et mécanisme ré­
glé avec précision. Maison Long, rue First, 
Sherbrooke-Est, P. Q. Les commandes peu­
vent être laissées au magasin Waterhouse.

O. M. NOEL,

HUISSIER de la Cour Supérieure, St- 
Fortimnt de Wolfestown, P. Q.

M. Noël se charge aussi de toutes les all’ai- 
res de collection, de liquidatiou et autres 
qu’on voudra bien lui confier. 45

A
W. STEPHEN PEARCE, 
RPENTEUR PROVINCIAL,—Lennox- 

ville et Lac Mégantic. 153
A. PEHIAI1M,

LIBRAIRE-EDITEUR, IMPORTATEUR 
et Relieur. Librairie Générale de Droit 

et de Jurisprudence. No. 23, rueSt-Jacques, 
Montréal, près du palais-de-justice. Boite 
1384 bureau de poste. 138

L. MOQUIN,

HUISSIER de lu Cour Supérieure poul­
ie district de St-Frunçois, Lac Mégan- 

tic (Agnes), P. Q. 146
AMEDEE PRATTE,

BARBIER de première classe. Boutique 
vis-à-vis la gare du Grand Tronc, Rich­

mond Station, P. Q. 3mlG5
ALEX. GARWOOD,

FÎINTUE ET DECORATEUR de mai­
sons, fresques, enseignes, etc. Atelier, 

rue Factory, Sherbrooke. Téléphone à sa 
résidence, rue Prospect. 17G

O. H. C. CABANA,

COMPTABLE A COLLECTEUR—Bureau 
/ Maison Beckett, ancien bureau de M. H. 
C. Cnbatia, P. C. S. M. Cabaua se chargera 

de toutes les ullaires qu’on voudra bien lui 
confier. 11 s’occupera spécialement des affai­
res <ie faillite et des collections. 182

MLLE M. B. VALLEE,

RUE MAIN, COATICOOK, est mainte­
nant prête à recevoir sa nombreuse cli­

entèle. Son assortiment nouvellement arrivé 
de chapeaux des dernières modes, rubans el 
garnitures,est des plus élégants et à très bas 
prix. Une visite est cordialement sollicitée.

ALEX. O. DALPE,

Barbier-coiffeur, rue Main, Conti-
cook, a transporté sa boutique sur la 

rue principale où il sera toujours ù la dispo­
sition du public. Ses rasoirs coupent plus 
que jamais. Une visite convaincra les plus 
incrédules. 182

E. SÀVARY,
Médecin Vétérinaire Français

(Elève de l’Ecole d’Alfort, près Paris.)
COMFTON, 1*. Q.

Provisoirement au Compton Hotel.

lianque des Caillons de FËst,
SHERBROOKE, P. Q.

Capital payé...................... $1,37G,000
Fonds de réserve.............. 300,000
Dépôts............................... 1180,300

Change de valeurs étrangères et monnaie 
des Etats-Unis achetée et vendue. Facilités 
pour la rentrée de fonds de toutes sortes sur 
garanties ou coupons. Billets reçus en re­
couvrement. Département d’épargnes : dé­
pôts acceptés depuis le montant d’un dollar 
en montant. 1G7
Heures de bureau, 10 à 3 ; les samedis, 10 à 1.

Daniel McDonald,
Ferblantier & Plombier

WINDSOR MILLS.

Grand assortiment de Ferblanterie ainsi 
que les meilleurs poêles. La boutique est si­
tuée au rez-de-chaussée de l’église métho­
diste. Satisfaction garantie. Tout article 
sera vendu t\ des prix modérés. 3mlG5

I

SAINT LAWINCE HALL,
MONTïŒAXu

L’hôtel le plus fréquenté de Montréal et 
l’un des plus beaux de l’Amérique du Nord. 
Situé nu centre de la ville et des alfaires, à 
proximité du bureau de poste, des bâtiments 
publics et autres places d’intérêt. Possède 
250 chambres richement meublées et déco­
rées. L’hôtel est éclairé par la lumière élec­
trique et muni d’un ascenseur. Voitures à 
l’arrivée et au départ des trains ou des bâ­
teaux à vapeur. Prix modérés.

HENRY HUGAN,
83 Propriétaire.

HOTEL FERLAND
.). D. KEIîLAND, - Propriétaire,

HT. «HUMAIN »K OitAXTIIA9I.
Cet hôtel, situé au coin des rues de la sta­

tion et de l'église, olfre tous les avantages 
possibles tut public voyageur. Bonnes cham­
bres, table magnifique, liqueurs de premier 
choix. En allant à St. Germain ne man­
quez pas de vous rendre à l'hôtel Fer- 
laud.

DU
PLACE DU MARCHÉ,

ST. HYACINTHE.
[Ancien Hôtel J. B. Mouette.]

A. S. MAYNARD & CIE., Prop.

JFltttFY.

Liqueur de première qualité. Table servie 
à toute heme. Salle d’échantillons ù l’usage 
des commis voyageurs.

41 A. S. MAYNARD, Gérant.

Scotstown Hotel,
SCOTSTOWN, P. Q.

Cet hôtel est l’un des meilleurs des envi­
rons. Les commis-voyageurs y trouveront 
des salles convenables pour étaler leurs mar­
chandises, et les touristes sont traités au gré 
de leurs désirs. Liqueurs délicieuses et ci­
gares excellents. La table ne laisse rien à 
désirer. Attenant à l'hôtel se trouvent une 
bonne cour i-t de vastes remises. Prix popu- 

C. W. B. FRENCH, propriétaire.laircE

.Jorsey, (en latin Civsareu) est 
une île île la Manche, près les côtes 
de Franco ; -2 kilomètres sur 15; 
50,000 hui niants, avec un port sur 
la cote méridionale. Cotte île, jadis 
comprise dans le duché do Norman­
die, appartient à l'Angleterre de­
puis le règne de Henri 1er. Quoique 
régie par un gouverneur anglais, 
elle lormo une sorte de république 
qui a sa législation propre; toutes 
les marchandises entrent chez elle 
libres de droits. Ses lois ne peu­
vent y Cire en vigueur qu’après 
avoir reçu la sanction de l'assem­
blée des Flats, formée de doii/.u bail­
lis qui gouvernent les douze parois­
ses de l’ile, des membres de la cour 
de justice et du corps des ecclésias­
tiques. Un parle français à Jersey.

Cette île est montagneuse et en­
vironnée de rochers qui en rendent 
l’accès dilïicilo. Climat doux et 
tempéré, sol fertile dans les parties 
basses el les vallées. Ou y cultive 
les grains et les légumes.

Les côtes produisent du varech 
en abondance. On y trouve une 
grande quantité de poissons, bui- 
ires, homards, moules, etc. Cidre, 
bétail, pommes de terre, etc. La 
reine et les chambres d'Angleterre 
ne se reconnaissent d’autre droit 
sur Jersey que celui d'occupation 
militaire on cas do guerre contre 
la Grande-Bretagne.

Jersey est devenu, à la suite des 
évènements de décembre 1851, le 
refuge hospitalier d’un grand nom­
bre do proscrits, entre autres de 
Victor Hugo, notre immortel poète.

1/Fit MIT K DK La Patiiik.

Voilà ce que le génie industriel a 
a fait do ce joujou que M. Thiers 
prédisait ne pouvoir fonctionner 
tpie pour l'amusement des Parisiens.

P. P.

Nouvelles du Canada.

I.c premier Chemin de Fer 
Frauenis.

Sherman Hotel,
SCOTSTOWN, P. Q.

Cet hôtel, situé près <le la gare du chemin 
de fer International, olfre tout le confort dé­
sirable au public voyageur. Bonne table, 
bonnes chambres, liqueurs de premier choix. 
Repas eu tout temps. Tabacs et cigares ex­
quis. Prix modérés. Une bonne cour ainsi 
que de vastes écuries en rapport avec l’hôtel. 
A. G. SHERMAN, propriétaire.

Cookshire Hotel,
COO KSI 11 RE, P. Q.

Cet hôtel bien connu du public voyageur 
est toujours ^provisionné d»* liqueurs et de
cigares de choix. Table excellente servie à 
toute heure. Salle d’échantillons pour les 
commis-voyageurs; cour spacieuse et bonne 
écurie. Alden Learned, propriétaire.

Hotel Bellevue,
SHERBROOKE, P. Q.

J. I. RENAUD, Proprietaire.

Rues King et Wellington,
SHERBROOKE.

Cet hôtel populaire et bien connu a été, 
dernièrement, complètement renouvelé et 
meublé à neuf. Prix modérés

MFFONT A CA ItlIIt A NM,
Propriétaires.

W. OHSAI I.MHKH, «erant.

JOSEPH PORTIER,
NEGOCIANT,

Fabricant -- Papetier,
Fourniture de Bureau, etc.,

250 & 250 rue St. Jacques,
MONTREAL.

Nouveautés en fantaisie pour la saison 
des Fêtes

Cette hôtellerie est située sur la place du 
Marché. Ecurie do louage en rapport avec 
l’hôtel ; bonnes voitures, couvertes et ouver­
tes, à la disposition des voyageurs, à des prix 
modérés. 1G7

Hotel à Disraeli,
—TENU PAB—

MM. GAGNE & COTE.
Cet hôtel situé près de la gare du Québec 

Central est toujours bien approvisionné de 
liqueurs et cigares de choix. Table excel­
lente ; repas servis à toute heure. Salle d'é- 
eliaiitillons a l’usage des commis-voyageurs. 
Bonne cour ci bonne écurie. Ne passez pas 
sans arrêter. 17'J

HOTEL NANTAIS,
(Ci-devant tenu par T. Lkoendhk)

Lac TVCegantic, T?. Q. 
J. MOQUIN, Propriétaire.

Cette hôtellerie n été améliorée et mise sur 
un pied de première classe. La voiture va 
à la gare pour l’arrivée et le départ des 
trains, gratis.

Voitures et chevaux à louer pour l’usage 
des voyageurs.

Les agents de commerce y trouveront des 
salles convenables pour y déposer leurs 
échantillons. 10

Le neuf juillet 18H5, le premier 
chemin Je fer français fut décrélé.

Il y a eu cinquante ans à cette 
date. C’est, en ellet, le neuf juillet 
1SH5 que fut jtrumulgué la loi jmr 
laquelle M. Kmilo Poroiro était au­
torisé à exécuter, “à ses frais, ris­
ques el périls,” In ligne de Paris ù 
Saint-Germain.

Ce jour-là lu grande industrie des 
chemins de fer a été créée.

Le chemin do 1er de Saint Cor- 
main n’avait que 18 kilomètres de 
longueur, (LU milles) mais tout un 
monde nouveau allait passer pur 
eelle petite voie.

11 y avait bien eu, auparavant, 
quelques essais rudimentaires à St- 
Ftienne, à Andrezieux: toutefois, 
c’est settlement quand la locomotive 
a été inventée que le problC‘me des 
chemins de for fut résolu.

Tout un nouvel ordre do choses 
e:-t né avec l’application de la va­
peur à la locomotion : une révolu­
tion i'ociulo et économique s’est ac­
complie, cl les conditions d’exis­
tence dos sociétés, le rapport des 
peuples, la marche d»* la civilisation 
en ont subi une iram-mrmuiion ra­
dicale.

Depuis cinquante ans, que de pro-
grc !

Les chemins de fer—dont M. 
Thiers avait dit qu’*‘ils ne seraient 
qu'un joujou bon seulement à amu­
ser les Parisiens”—sillonnent main­
tenant le monde entier.

J je réseau français a aujourd’hui 
une longueur do 31,550 kilomètres 
(7,890 milles) lignes en exploita­
tion et il représente une valeur de 
12 milliards.

Les recettes brutes s’élèvent an­
nuellement à 1 milliard 150 millions 
et les recettes nettes à 500 millions.

Le nombre des voyageurs est par 
tin de ISO millions d’individus en 
ckilires ronds ; celui dos marchan­
dises est de 85 millions de tonnes. 
Le personnel du réseau compte 223,- 
815 agents do toute sorte.

L’Etat perçoit en impôts 83 mil­
lions, non compris le bénéfice des 
transports gratuits do la po.sto et la 
réduction (les prix peur les mili­
taires.

—Lo .tournai of Commérer de Montréal ru- 
lôvo un contrasta assez piquant. Le pain 
blanc do I livres se vend 18 cents au Ca­
nada ; en Angleterre, où cependant le hlô 
canadien est beaucoup employé, il ne se 
vend que 12 cents et demi.

—La récolte des pommes de terre, à Saint- 
Nicholas de Lévis, a été extraordinairement 
belle et bonne cette année. La moyenne de 
la i ■ col te de chaque cultivateur a été de 
2.000 minots : M. Théodore Filquet, père de 
l’honorable M. Paquet, ou a récolté pour sa 
bonne part 4,000 minots.

—11. R. Rlancbard, coroner du district do 
St-llyacintlie, a tenu, le 22 octobre coûtant, 
à St-llugues, mie enquête sur le corps do 
Jean Bte Allaire, âgé do 7o ans, rentier do 
St-Baniabé, qui est tombé mort dans sa voi­
ture en revenant du moulin do St-Hligues 
où il était allé (aire moudre du grain. Ver­
dict • “ Apoplexie cérébrale.”

—M. Guillaume Bresso, le riche manufac­
turier de St-Roch, vient de prendre un bre­
vet d’invention aux Etats-Unis pour mie ma­
chine à faire les talons de bottines qui fonc­
tionne depuis une couple de mois dims ses 
ateliers. Il est sur le point de patenter sou 
invention à Ottawa. L'npparcil Bresse, di­
rigé par un garçon, peut fournir 3,000 ta­
lons de bottines par jour.

—On annonce qu’il a plu à Sa Sainteté le 
Pape Léon NUI, de placer la faculté de thé­
ologie do ITniversité Laval, à Québec, sur 
le mémo pied que sa faculté à Rome. Ce 
serait aussi le désir de Sa Sainteté de faire 
do Laval la principale université en Amé­
rique. Les ecclésiastiques, qui auparavant 
allaient étudier t\ Rome pourront prendre 
les mêmes degrés à Québec.

—L'bon. M. Ouimet, surintendant de l'ins­
truction publique, M. l'abbé Bégin, principal 
de l'école Normal-La val, M. T. Elson Rex- 
ford, secrétaire protestant du département 
de l’Instruction Publique, et M. Paul do 
Cazis, secrétaire catholique, ont été nommés 
membres d’une commission chargée de faire 
les préparatifs d une exposition scolaire à 
l’exposition coloniale qui doit avoir lieu à 
Londres, le printemps prochain.

Nouvelles des Etats-Unis.
—Depuis 1850 on calcule (pie 2,500,000 

émigrants sont arrivés aux Etats-Unis.
—Une poursuite intentée pour quatre 

moutons évalues à $50, a donné lieu à une 
cause qui a duré onze années, à Waterloo, 
Iowa, et qui vient de se terminer après avoir 
coûté $20,000 pour les honoraires et autres 
frais.

—Une centenaire canadienne, Mme Veuve 
Thérien, est morte jeudi, le 8 courant. Née 
à Montréal en 1785, elle habitait Woonsoc­
ket depuis 44 ans. Elle a conservé toutes 
ses facultés jusqu’à la fin et s'est éteinte do 
vieillesse sans éprouver aucune maladie.

—8,000 hommes sont engagés aux travaux 
du tunnel de 31 millos qui s’étend depuis le 
lac Croton jusqu'au réservoir du Central 
Park, à New-York ; et quand il sera terminé 
sera le tunnel le plus long du monde. Il 
aura coûté entre $33,000,000 et $(10,000,000.

—Le journal, intitulé Saint Ceter'a Call, 
dit que la première congrégation catholique 
de Worcester, Mass., se composait de 11 per­
sonnes. Il y a maintenant 30,000 nitlmli- 
qnes dans lu ville, dont 23,000 Irlandais ou 
(l'origine irlandaise et environ 7,000 Cana­
diens-français.

—Une formidable explosion de feu grisou 
s’est produite dans le puits No 2 des mines 
de la •• Delaware and Hudson Coal Com­
pany,” ù Plymouth. Peiisylvauie. Un mi- 
nenr a été tué sur le coup et quinze autres 
ont été très grièvement sinon mortellement 
blessés. Trois ont succombé dans la soirée 
el aux derniers avis,on craignait que d'autres 

pussent pas en revenir.
—Les élections municipales à Baltic, 

(Conn.) viennent de se terminer par une vic­
toire pour les Canadiens. Lo maire, le tré­
sorier, trois grands jurés, un inspecteur d'é- 
coles et un constable, tous Canadiens, telle 
est la votation : Voici les noms des nouveaux 
élus : maire, J. H. Woizard ; trésorier, Henry 
Bluteau ; inspecteur d’écoles, P. R. Côté, 
Patrick Hliea, Canadien-irlandais ; grands 
jurés, P. Woizard, Edouard Fortier et G. W. 
Bluteau.

—A Pleasanton, Kansas, un jeune homme 
nommé Reed Johnson s’est porté aux der­
niers outrages sur la personne de Miss Mar­
tin. Celle-ci a informé son père de l’atten­
tat dont elle avait été victime, puis elle s’est 
tiré un coup de pistolet dans le sein, et l’on 
nu croit pas qu’elle puisse survivre. John­
son a été arrêté. Lundi soir la prison dans 
laquelle il était ôcroué a été attaquée par 
des gens résolus à le lyncher, mais il ont été 
repoussés par le shérif, et le jeune criminel 
a été transféré ù Mound City.
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Le Progrès de l’Est.

• SHERBKOOKE, 27 OCTOBRE.

UiiUcUn du Jour.

CANADA.
— Kiel ti atteint sa rjuartuilc-unièrac Année 

vendredi dernier. Quel miuiversairc pour 
le malheureux condamné !

—Le paquebot ‘-1 landu, avec les derniers 
délégués fiançais, n était pas encore parti 
d’Halifax, jeudi dernier. C'était un retard 
de cinq jours !

—Sir C. Tapper et Sir A. T. (lait et leurs 
familles étaient au noml>re des passagers 
partis samedi dernier pour Liverpool, par le 
steamer “Circassian.”

Le nombre des décès causés parla petite 
vérole la semaine dernière, à Montréal, par­
mi les catholiques, dans la ville et la ban­
lieue, a été do soixante-et-onze moindre que 
durant la semaine précédente.

—Joseph Sweet, trouvé coupable d'atten­
tat it la pudeur d’une petite fille de LJ ans. à 
Halifax, vient d’être condamné ù la déten­
tion pour la vie au pénitencier. Il n environ 
liô ans. Son épouse est mourante.

—On mande de Londres que la question 
de la constitutionnalité de la loi des licences 
de 1S8:ï sera plaidée le 11 novembre pro­
chain. Il y a tout à parier que les lords du 
Conseil Privé traiteront celte affaire avec 
plus de considération que le cas de Jtiol.

ETATS-UNIS.
K du in Hept. de Philadelphie, s’t d noyé 

volontairement pour échapper aux tortures 
de la névralgie.

—On annonce la mort, à New York, de 
Mme Hooth, la mère du grand tragédien Kd- 
u in lîooth. h l’Age de 8:; ans.

—i’ne maison en bois, à Chicago, s’est 
écroulée 1 autre jour, et a tué trois hommes 
et blessé sérieusement une femme.

—W. Kent, pasteur dune congrégation 
méthodiste de Marengo, 111., a abandonné sa 
femme et ses enfants pour s'enfuir avec une 
jeune fille qui fréquentait son église.

—l'n jeune homme, ci-devant de Québec, 
M. Hobert J. Sturgeon, s'est fait tuer par nc- 
cidint le U courant sur le chemin île fer 
boston and Maine. Il n’avait que 23 ans.

—burlington. \ t., se prépare à recueillir 
la succession de Montreal, au sujet du car­
naval d'hiver. < >n y fait de grands prépara- 
tils pour toute* une si'iiutim* cl(* rojoui^sttnecs 
hibernales.

—Il vient de se fonder à la Nouvelle-Or­
léans un nouveau journal français, le Franco* 
l.uuiùanair, don 1 le but est de: Itésister à 
l’absorption anglo saxonne et maintenir l'u­
sage de la langue française.

EUROPE.
—Le président Crevv a manifesté son in­

tention d’entrer dans la prochaine lutte pour 
la présidence.

—La récolte du blé en France s'élève à 
850,000,000 quintaux, un peu moins que 
l'année dernière.

— Il vient de mourir à l'Hûtel-Dieu de 
Lyon, a luge de 8.. ans. une sumr qui était 
entrée dans le service hospitalier en 182*1 : 
il y s par conséquent soixante et un ans.

—l'n train du chemin de 1er montant sur 
la montagne du Jîighi, en Suisse, s’est préci­
pité dans un ravin. Pue personne a été tuée 
et vingt-cinq ont .'té sérieusement blessées.

—Le résultat des élections françaises est 
définitivement constaté par le ton d'un ar­
ticle du journal monarchiste le Fir/aro qui 
dit : “ La République est faite et fondée. 
Toute politique n’admettant pas cette vérité 
fondamentale est une politique en Pair.”

—On mande de Paris que M. de Preveinet 
ministre des affaires étrangères, a retiré 
leurs pensions à deux ex-ambassadeurs, 
parce qu'ils ont signé le manifeste électoral 
du parti conservateur. Plusieurs fonction­
naires trouvés coupables de négligence pen­
dant les dernières élections vont être sévè­
rement punis.

—Le ministère brisson n’est pu? sûr d'a­
voir pour lui la majorité de la chambre des 
députés, en Prance, vu que des querelles sé­
rieuses viennent de s’élever parmi les répu­
blicains. Ces derniers s’étaient unis pour 
remporter les départements où a eu lieu le 
ballottage du 18 courant. Mais maintenant 
ils veulent faire adopter chacun leur pro­
gramme respectif.

IiC griots dos Mot is.

On sait que l’hon. M. White visi­
te en ce moment les territoires du 
.Nord-Ouest, en vue d’y opérer les 
réformes devenues nécessaires. Tou­
jours comme cela dans le monde. 
On l'ait sou 11 ri r une communauté du­
rant des années; sourde oreille à 
toutes les plaintes; mauvais traite­
ments par les su ba Item os envers les 
opprimés, qui finissent par se lasser. 
Ai rive la tévolLo, on veut pendre 
les agitateurs haut et court, mais 
en même temps on s’empresse d’ac­
corder à ceux qui reste touteo qu’ils 
ont demandé en vain durant tant 
d’années.

Quelle logique !
Le mercredi H octobre, JI. Whi­

te était à Prince Albert. On lui a 
présenté une adresse, accompagnée 
d'une requête au cours de laquelle 
on demande fin gouvernement ce 
qui suit: représentation au parle­
ment; une législature provinciale; 
l’abolition du conseil du -Nord-Ouest- 
l’extension de la province .Saskat­
chewan jusqn’:\ la Baie d’Hudson, 
avec Prince Albert comme capitule; 
contrôle dos terres de la couronné 
p.n la législature ; ouverture des 
travaux sur le chemin do fer à cha­
que bout do la ligne, afin de procu­
rer du travail rémunératoiro aux 
fermiers; amendement do la charte 
du chemin de fer ALuiitoba et Nord- 
Ouest cl bonus à la iiguu jusqu’à

Prince Albert; érection d’un palais 
do justice et nomination d’un juge 
résident à Prince Albert ; extension 
de la loi d'habeas corpus aux terri­
toires.

Cotte requête remarquable deman­
de aussi la réduction des honoraires 
de shérifs; la construction do bar- 
raques ; une force militaire ou do 
police permanente; la remise des 
droits sur les bois servant à l’usage 
domestique; ouverture îles sections 
impaires à la colonisation ; rétablis­
sement d’un bureau de mandats- 
poste: un service de poste plus fié- 
quen*. ; l’érection de Prince Albert 
en port dédouané; la nomination 
des officiers publics parmi les rési­
dents ; l'ouverture du surplus des 
terres réservées aux sauvages à la 
colonisation ; l’établissement des 
Sioux sur des réserves.

Les requérants demandent aussi 
du grains de semence pou r l’an pro­
chain.

On s’est moqué, dans le temps, 
des demandes des Métis français; 
comment trouve-t-on celles-ci, rédi­
gées par les Métis et les colons an­
glo-canadiens ?

M. White s’est hâté de dire qu’il 
est en faveur de la représentation 
des territoires du Nord-Ouest, au 
parlement fédéral. Il faudra pour 
cela que le recensement soit fait 
d’abord. A la prochaine session, 
a-t-il ajouté, il sera probablement 
déposé un projet do loi pour donner 
effet aux vues du gouvernement sur 
cette question.

C’est comme après 1837-dS, on a 
pendu bon nombre de patriotes d’a­
bord, puis ou n accordé le gouver­
nement responsable ensuite !

Aujourd'hui, on veut pendre Riol 
quand même et c’est ^ ' ’ ‘emont
grâce à lui qu’on s’occupe si active­
ment d’opérer les réformes deman­
dées. Comme l’a dit un journal, 
tout serait encore à faire s’il n’y 
avait pas eu d’agitation au Nord- 
Ouest. Sans doute, le sang versé 
est une chose bien déplorable ; mais 
qui eu est responsable?

Voyons, la main sur la conscien- 
! ce, quo ceux qui sont sans reproche 
lancent à Riel et aux Métis la pre­
mière pierre !

Que notre devise soil : Mercy à 
foible !

—----------• ««•» » —--------

Le cas «le Kiel.

Le Star do samedi soir rapporte 
que M. L. O. David, président de 
l’Association qui a entrepri: je dé­
fendre Kiel, a reçu dans la matinée 
l’assurance qu’une commission do 
médecins aliénistes va être nom­
mée par le gouvernement pour s’en­
quérir de la condition mentale du 
condamné. Cotte commission se­
rait composée d’un Américain, de 
deux Franco-Canadiens et de deux 
Anglo-Canadiens. M. Lemieux, l'un 
de ses défenseurs, est parti pour Ot­
tawa, porteur d’une requête à cette 
fin. Tout fait présager que cette 
rumeur est bien fondée. Le Monde, 
organe do 1’hon. M. Langevin dit: 
“ Tout n’est pas fini. Les libéraux 
n’ont point réussi à perdre irrévoca­
blement la cause du prisonnier de 
Régina. La besogne du comité I)a- 
vid-Phaneuf est terminée, mais la 
nôtre sc continue... Nous allons faire 
notre devoir, et avant peu le peuple 
saura de quel - ôté se trouvent les vrais 
défenseurs de Jtiel. A ce moment su­
prême, nous demandons encore ce 
que nous avons demandé tout d’a­
bord, une commission de spécialis­
tes chargés do prononcer quant à 
l’état mental de Riel. Nous croyons 
fermement que cette commission va 
être accordée et, si sa décision con­
firme nos prévisions et nos espéran­
ces, Riel ne sera point pendu, car on 
ne pond point les insensés sous le 
ciel libre du Canada.”

Voilà le côté encourageant.
D'un autre côté, le titar qui nous 

api )orte les derniers bruits de la 
ville, dit que, dans tous les cercles, 
parmi les libéraux comme parmi les 
conservateurs, l’opinion dominante 
est que l’arrêt de mort porté par le 
magistral Richardson sera exécuté. 
M. Mercier aurait dit que tous les 
efforts seront vains et (pie Kiel va 
certainement être pendu. L’hon. 
M. Laflammo aurait exprimé une 
opinion semblable. La dernière 
ressource est celle d’une commission 
médicale, mais on croit générale­
ment que le voyage de M. Lemieux 
n’aboutira à rien, et qu'à la capitale 
personne no voudra plus se déran­
ger à propos du condamné. La Pa­
trie de vendredi entretient cepen­
dant l’espoir que la mission do M. 
Lemieux sera couronnée de succès.

Une dépêche d’Ottawa au (Slobe 
do vendredi annonce que la veille 
le conseil des ministres a étendu le 
sursis jusqu’au onze novembre. En 
passant, espérons que ce n’est pas 
pour cela que lu jour d’actions de 
grâces a été remis au douze ! Lu dé­
pêche ajoutait que les Franco-Cana­
diens d’Ottawa sont encore con­
fiants que Kiel ne sera point mis à

mort. Ils basent leur espoir sur la 
recommandation, par le verdict du 
jury, du prisonnier à la clémence 
du tribunal, et aussi sur l'influence 
des ministres do notre province. 
Puisse cet espoir n’êtro point déçu !

Comme le dit le Globe, l’affaire 
est maintenant entre les mains do 
sir John A. McDonald. Il eût pu 
ajouter: et du peuple lors des pro­
chaines élections !

Le }Fail, lu principal organe du 
ministère, fait les commentaires sui­
vants: “Le seul moyen qui reste 
aux amis de Kiel est lu défense d’in- 
sanité, mais le jury qui est le seul 
juge do ces questions, d’après notre 
système, n’a pu être convaincu que 
le prisonnier ne savait pas qu’il 
faisait mal; au contraire, le verdict 
de culpabilité indique que le jury a 
trouvé qu’il était un agent libre et 
responsable, ayant volontairement 
violé la loi. Comme il n’appartient 
pas au ministère de réviser le ver­
dict du jury quant aux faits, à moins 
que de nouvelles prouves n’aient été 
mises au jour depuis, ce qui n’est 
point le cas ici, il s’en suit qu’on ne 
peut maintenant attaquer le verdict 
pour le motif de l’insanité du pri­
sonnier, et nous présumons </ue. la sen­
tence du tribunal va être dûment exé­
cutée et Jiiel pendu pour son crime."

Comme iis sont aimables, nos al­
liés politiques do l’Ontario: tory- 
consorvatours-orangistes !

Après tout, Mgr Charbonnol n’a­
vait pas tout à fait tort, lorsqu’il 
commençât une allocution eu cos 
termes; In exitu Gharbonnel de. To­
ronto, in Ontario, ex populo barbaro !

On lit dans la Patrie de lundi 
soir :

“ C’est aujourd’hui uniquement 
sur ces uetix chances que repose le 
salut de Kiel : d’abord sur la déci- 
ïdon do la commission médicale, en­
suite sur la clémence du gouverne­
ment.

“ La clémence du gouve rnement 
est malheureusement tellement dou­
teuse, tellement invraisemblable, 
si l’on en juge par la tenue do ses 
organes, que nous ne pouvons y 
croire en aucune façon.

“ D'ailleurs, du côté du marquis 
de Lansdowne,- nous no pouvons 
plus compter sur rien.

“ A son passage à St-Paul, en rou­
le pour Ottawa, dimanche, quel­
qu’un lui demanda si Kiel serait 
pondu.

“ H a répondu que c’était une af­
faire privée entre le gouvernement 
et lui. J1 a admis qu’il existait dans 
le pays un sentiment très violent 
contre la pendaison do Kiel, mais il 
a déclaré que cola n’aurait aucune 
INFLUENCE SUR LE SORT DE Kl El..”

Cette dépêche do St-Paul a fait le 
tour de la presse. Heureusement, 
le gouverneur no peut rien faire 
seul eu cette affaire. Où sont nos 
ministres ?

On continue à s’occuper de Riel 
à Paris, Les dernières dépêches 
mandent que Henri Rochefort a pu­
blié dans {'Intransigeant, un article 
dans lequel il défend Kiel, approuve 
l’insurrection du Nord-Ouest, et at­
taque la Koine Victoria et le Prince 
de Galles do la façon la plus vio­
lente. Cet article a soulevé l’indi- 
gnat ion de la colonie anglaise à 
Paris.

Mercredi soir, M. J.S. Archibald, 
avocat à Montréal, a fait une confé­
rence, devant les élèves du collège 
McGill, sur la loi touchant la tralu- 
son en rapport avec la cause de 
Kiel. H s’est attaché à réfuter l’o­
pinion émise par M. D. Macmaster 
et aussi celle de l’hon. Wm McDou­
gall. Voici ses conclusions :

1. L’acte d’accusation contre Ls 
Kiel n’est point nul du chef qu’il ne 
fait point ressortir une offense lé­
gale.

2. Le tribunal qui a fait le pro­
cès du prisonnier était légalement 
constitué.

Comme cette conférence a été 
p'é;tirée avant que lo jugement du 
Conseil Privé lut connu, elle est cer­
tainement digne de remarque et ser­
vira à déterminer les motifs qui ont 
dû faire hase de la décision des ju­
ges anglais.

Notre aimable voisin, la Gazette, 
est toujours dans les mêmes senti­
ments à l'égard de Kiel. Elle disait 
dans sa dernière feuille :

“ Nous croyons quo les aviseurs 
de Son Excellence auront assez de 
bon sens pour conseiller la non-in- 
tervonlion à propos do l’arrêt de 
mort. Si Jiiel n'est point p'-ndu, ié- 
chafaud sera triché de son dû et la ré­
bellion sera grandement encouragée à 
l’avenir.”

Cotte soif de sang nous remet en 
mémoire la fine réponse faite par un 
Irlandais à un juge et à deux avo­
cats anglais. Pat les conduisait à 
la ville. Ils vinrent à passer sous 
un échafaud dressé pour quelque 
criminel.—Pat, lui dit lo juge, si cet 
échafaud avait ce qui lui appartient,

où serais-tu?—Faith! répondit-il, 
je cheminerais tout seul I'd be riding 
to town all alone !

Si l’échafaud drossé pour ce pau­
vre Kiel avait touteo qui lui appar­
tient, lo shérif do Régina aurait fort 
à faire pour trouver un bourreau!

Nous persistons à dire quo Kiel 
ne doit pas et no saurait être pondu. 
Au nom du Canada français, sans 
distinction do partis politiques, au 
nom de la raison, do la justice et 
du bon sens, nous demandons que 
Riel no soit point traité par le gou­
vernement canadien avec plus do 
sévérité que no l’a été Jefferson Da­
vis par le gouvernement américain. 
Avec lo Monde, nous disons qu’on 
ne pend point les “ fous politiques” 
sous lo ciel libre du Canada. Si on 
le faisait, lo peuple se verrait bien­
tôt dans lo cas de cheminer tout 
seul !

Encore une fois, malheur à notre 
pays, si Kiel monte sur l’échafaud ! 

------ - --------
Chose* et autres.

La Gazette du Canada do samedi 
contenait une nouvelle “fournée” 
de “ Conseils do la Koine,” plus de 
c' _ y choisis dans les provin­
ces anglaises du pays. Fort heu­
reusement, il n'y a pas un seul nom 
français !

C’est à nos compatriotes do Bal­
tic, Conn, dit lo Messager de Lewis- 
ton, Me. (pie revient l’honneur d’a­
voir élu le premier maire Canadien- 
français de la Nouvelle-Angleterre, 
dans la personne de M. T. JL Voi- 
sard.

Un maire Canadien-français dans 
une ville américaine! Il faut croire 
que les Canucks sont plus lins là-bas 
qu’ici. ou bien que les Américains 
sont moins bêtes que les... bon 
dame!

Lo jour d’actions do grâces, pour 
la Confédération, a été fixé au 12 
novembre, an lieu du 7. Lo 7 no­
vembre sera un samedi, et, comme 
il s’agit autant pour le commerce, 
d’un congé que d’une fête religieuse, 
on a jugé qu’il valait mieux remet­
tre au jeudi suivant, vu que lo jeudi 
a toujours été choisi pour cct objet 
jusqu’à présent.

J'Jspérons du moins quo Kiel ne 
sera point pondu la veille !

On mande do Toronto que les 
grils sont mécontents do leur chef, 
l’hon. M. Bluko. Ils trouvent qu’il 
no s’occupe pas assez activement 
dos intérêts du parti et qu’il n’ex­
cite point assez d'enthousiasme. Il 
est fortement question de demander 
à l’hon. M. Mowat do se retirer do 
la chambre provinciale et d’entrer 
aux Communes, en vue de le choisir 
comme chef du parti. Un malin 
t'appelle à ce propos le mot célèbre 
de Lincoln : Il est imprudent do 
changer de chevaux lorsqu’on tra­
verse une rivière.

NOTES LOCALES.

Horaire des Chemins de Fer.
SHERBROOKE.

GRAND TRONC.—Pour l’Ouest : 8.07 
et 11.00 a.in., et 11.38 p.m. Pour l’Est : 
3.23 et 8.20 a.m., 11.25 et 7.10 p.m.

PASSUMPSIC.—Départ : 5.20 a. m.; 8.35 
p. m. Arrivée : 8.35 p. m.; 7.35 a. m.

QUÉBEC CENTRAL—Arrivée : 0.15 p. 
m. Départ : 8.15 a. m.

INTERNATIONAL.—Arrivée : 10.00 a. 
m. Départ : 3.00 p. m.

WATERLOO k MAGOG—Départ : G. 15 
et 10.00 a. m. Arrivée : 5.-15 et 10.20 p. ni.

—La cour d’enquêtes s’est ouver­
te ce malin. Il y a beaucoup d’af­
faires.

—M. le juge Brooks doit arriver 
ce soir, do retour de son excursion 
annuelle sur les lacs du Michigan.

—Le beau temps continue. Ces 
derniers jours, nous avons eu une 
véritable température d’été. C’est 
une compensation pour les revers 
éprouvés durant l’été.

—Nous avons déjà quatre jour­
naux, deux en français et doux en 
anglais publiés dans Sherbrooke ; la 
semaine prochaine, nous en aurons 
cinq. Un nouveau journal fera son 
apparition mardi, le 3 novembre. Il 
sera quotidien.

—Notre jeune concitoyen M. Ed. 
P. Olivier, compteur à la Banque 
des Cantons do l’Est, est actuelle­
ment à West-Farnham où il rem­
place temporairement lo gérant do 
la succursale que cette banque pos­
sède à cct endroit.

—M. C. French, avocat, de la so­
ciété Ivcs, Brown & French, do cot­
te ville, est devenu, au prix do 8400, 
acquéreur do la jument baie, ainsi 
que de son poulain de l’année, la 
propriété de M. Louis Dupuy. On 
se rappelle que ce poulain, qui est 
un des fils de John F. Phelps, junior, 
a remporté le second prix à l’expo­
sition do Sherbrooke tenue récem­
ment, et promet de devenir un ma­
gnifique cheval.

—Une nouvelle ligne do télégra­
phe est en voie do construction lo 
long du chemin de fer Shorbrooke- 
Magog-Watorloo-St-Jean. Au prin­
temps, la ligne qui suit maintenant 
la route publique sera discontinuéo 
et les deux fils suivront celle du 
chemin de for.

—M. C. K. Milliken, de Portland 
Mo., do la société N. & C. K. Millil 
ken, était en cotte ville cos jours 
derniers, on rapport avec rétablis­
sement d’une fabrique de sceaux, 
terrines, assiettes, etc., en pulpe! 
S’il réussit à intéresser à ce projet 
assez do nos capitalistes, il se pro­
pose do so mettre à l’œuvre inces­
samment.

—Los ingénieurs du Pac"’ o 
Canadiens sont à faire des arpenta­
ges dans nos environs en vue d’y 
faire passer la “ ligne courte.” Jfo- 
pérntion sera assez difficile entre la 
ville et Lonnoxvillo, à cause des 
montagnes, mais avec de l’or, m on 
ne transporte point les montagnes, 
on les perce, ou on les supprime. En 
avant lo progrès !

—Il est do rumeur qu’une compa­
gnie à fonds social est sur le point 
do se former à Sherbrooke, pour y 
construire un hôtel de première 
classe. Un citoyen des plus en vue 
des Cantons do l’Est a déjà offert d’y 
investir une somme de '85,000, si lo 
projet réussit. Au cas où la compa­
gnie se formerait, on dit qu’elle 
chercherait d’abord à acquérir la 
propriété do M. K. X. Hall, dont les 
charmants édifices actuels seraient 
employés pour les fins de l’établis­
sement. Une maison du genre se­
rait certainement de mise dans le 
métropole dos Cantons de l’J*Jst, pour 
pouvoir rivaliser avec avantage 
avec les autres hôtelleries de nos 
grandes villes, et nous souhaitons 
réussite au projet.

—Au nombre des maisons recom­
mandables do Sherbrooke, tant par 
la bonne qualité dos effets qui s’3' 
débitent que par la généreuse modi­
cité des prix pour lesquels on vend, 
so compte en premier lieu le maga­
sin do provisions do M. Stanislas 
(Tendron, maison Iverr, rue King. M. 
Gcndron a augmenté son fonds de 
commerce considérablement depuis 
quelques jours. Ses tablettes con­
tiennent aujourd’hui les meilleurs 
choix do fruits et de poissons et 
conserves que l’on puisse voir, peu- 
dan t que ses caves regorgent d’ex­
cellent vins, gins, bières, brandies 
et autres boissons do qualité supé­
rieure. Ses farines, lards et jam­
bons, ain-d que ses saindoux et fro­
mages, sont ce qu’il y a do mieux 
sur le marché. Une visite est cor­
dialement sollicitée. Pour autres dé­
tails, voir l'annonce dans le présent 
nu méro.

—M. C. A. E. Lefebvre, dont le 
riche magasin se trouve dans la 
maison Winter, rue Wellington, 
vient do recevoir son assortiment 
de choix d’automne et d’hiver. A 
en juger par la beauté des marchan­
dises qui y sont installées, ou peut 
dire que la toilette pour la saison 
prochaine sera recherchée et do bon 
goût. Los étoffes à robes et à man­
teaux, pour dames sont sans contre­
dit ce qu'il y a de mieux à désirer, 
tandis (pic les casimirs, draps fins, 
serges et tricots, pour messieurs, 
forment un département dont la su­
périorité est incontestable. Il suffit 
de dire que M. L. E. Dupont est le 
tailleur do l'établissement, pour as­
surer les pratiques qu’à la beauté 
des étoffes ils pourront toujours 
ajouter l’élégance do la coupe et do 
la confection. Les clients seront 
reçus avec attention et courtoisie 
par le populaire commis do la mai­
son, M. L. S. Fournier. Pour autres 
détails voir l'annonce.

—Los travaux se poursuivent 
avec vigueur sur la ligne do raccor­
dement entre lo Québec Central et 
lo Slier brook o-Magog. Actuelle­
ment on est à charroyor sur place les 
immcnces pièces do bois qui doivent 
entrer dans la construction dos tré­
teaux, (trussels) sur lesquels lo che­
min passera audossus do la route 
publique et de la ligne du Grand 
Tronc. Lo terrassement est déjà 
fort avancé et l’on a atteint le ter­
rain de l’hôpital. Ici, il y a inter­
ruption, attendu que l’expropriation 
n’est pas encore terminée. Les 
deux arbitres nommés par les par­
ties ont choisi M. G. E. liioux pour 
troisième. On dit que la compa­
gnie a fait offrir par son notaire 
8450,aux révérendes sœurs do la mai­
son. .Si tel est lo cas, c’est une plai­
santerie, car lo chemin do fer va 
avoir pour effet do détériorer cette 
partie do leur immeuble pour des 
milliers de dollars, il va leur fal­
loir partir de là et se bâtir une mai­
son ailleurs. Figurez-vous donc un 
hôpital à une centaine do pieds do 
la voie du cheval do for 1 Nul doute 
que les arbitres vont mettre ordre à 
tout cola.

—Assortiment très considérable 
do toile chez McCubbin «fc Cie.
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—Los Ciimisolos ot Caleçons puro 
lain, rougoa ot gris, sont vendus au

—Xouvolles étoiles à robes, braid 
et soie de toutes couleurs pour les# w / va\j twuicD vjuutuuih inmr iü.’s

plus bas pnx du marche chez Or. E. .garnitures, chez MeCubbin iS: Cie. 
Eobitaillo. -----

Nouvelles des Cantons de l’Est
I.uc Movnutic

—A une réunion des principnux citoyens 
de ce village, il a été décidé d'inaugurer 
avec pompe le chemin qni conduit de ikauce 
au Luc Mégantic. L’ouverture de cette 
grande artère de communications est un 
événement assez important dans l’histoire de 
la colonisation de nos Cantons, pour qu'on 
le célèbre par une fête nationale. C’est 
Mercredi, 28 courant, qu’aura lieu cette cé­
lébration. Les sommités politiques et les 
amis de la colonisation y sont invités.
Ntoko Centre

—Une retraite a été précitée ici la semaine 
dernière, par les Pères Rédemptoristes. On 
rapporte qu'un nommé Octave Lacroix, ma­
rié et père de famille, y a été tellement 
ébranlé et impressionné qu’il en a perdu la 
raison. 11 est fou turieux et il lui semble 
voir partout des damnés. Il vocifère comme 
un forcené, parait-il, et on a beaucoup de 
peine à le contraindre. On craint même 
pour ses jours. 11 n'est Agé que d'une tren­
taine d’années, li avait suivi les exercices 
avec la plus grande assiduité.
Anglia

— L’hon. M. l’ope, ministre des chemins de 
fer à Ottawa, vient d'enrichir ses étables, 
d’un magnifique troupeau de bêtes à cornes, 
qui ont été débarquées è notre station du 
Québec Central samedi, le 21 du mois cou­
rant; trente-six de ces superbes bouvillons et 
génisses, Agés d’un an et demi à deux ans 
appartiennent i\ la race Hereford, et trois de 
dodue corpulence, à lu race Polled Angus 
Cette riche importation, aujourd’hui sur la 
ferme de l’honorable ministre i\ Cookshire a 
été achetée en Angleterre et servira sans dou­
te à niniliorer, beaucoup le fonds vivant de 
nos campagnes. C’est le moyen de régénérer 
les races bovines au milieu de nous.
Artlialmakaville

—Lundi lit octobre à l’ouverture de la cour 
d'assises, M le shérif a présenté à son honneur 
le juge, une paire de gants blancs.
Le district peut se féliciter car c'est un fait 
<pii lui fait honneur. Scott Act sans doute?

—V Union dit que la loi Scott fonctionne 
il merveille dans le comtéd'Arlhabaskn. Tout 
marche comme sur des roulettes! Kt dire que 
le clergé a marché si longtemps dans les té 
nfibres! Il fallait donc l'apôtre Lucas pout lui 
ouvrir les yeux! Ce que c’est que de nous, 
pauvres catholiques, assis ù l’ombre de la 
mort!

— Le bureau de poste de Maddington dont 
vous avez annoncé la fermeture il y a quel­
ques jours, vient d’ùtre ouvert au public sous 
le nom de Maddington Falls, 
lienuce

—M. Morissctte, de Ste-Marie de la Benuce, 
vient de jeter sur la rivière Chaudière un 
mngnitique pont arqué, solidement assis sur 
deux puissants piliers, qui a été solennelle­
ment béni et inauguré ces jours-ci. C'est 
un M. liélauger qui l’a construit pour M. 
Morissette. La structure, bien que toute en 
bois, promet d’avoir la solidité nécessaire 
pour résister aux débâcles qui font presque 
chaque printemps de la Chaudière un torrent 
irrésistible. Les caissons chargés de pierre 
sont i\ toute épreuve, et l’arcade du tablier 
excédera, dans sa partie supérieure au moins, 
les plus hautes eaux. Il faut remarquer (|uc 
ce pont est construit ù la même place oit il 
y en eut un de construit, en 1820, par une 
compagnie américaine et qui coûta la vie de 
huit personnes, en s'écroulant le jour même 
de son achèvement.

—La continuation de la voie du Québec 
Central est maintenant terminée depuis la 
jonction de la lieauce jusqu'à St-François. 
La nouvelle station en cet endroit sera ter­
minée d’ici à une quinzaine de jours et est 
construite sur la propriété de IL Fortier. 
F ne table tournante sera placée è cette sta­
tion d’ici ù cinq ou six jours. Fn train mixte 
commencera sous peu ai circuler tégulière- 
ment tous les jours de la jonction de la 
Beau ce il la nouvelle station.
Wol Ica town

—Une bien jolie cérémonie religieuse a eu 
lieu û St-Julien de Wolfestown jeudi, le 15 
octobre courant. 11 s’agissait de la béné­
diction de quatre statues, du Sacré-Cœur de 
.Jésus, de lu Sle-Vierge, de St-Joseph et de 
Ste-Anne. Ces statues avaient été payées 
cent cinquante piastres. La messe a et» 
chantée par M. l’abbé J. C. Lemire, curé des 
Sls-Anges de Ham-Nord, ayant à ses côtés 
M. l’abbé J. K. Bellemare pour diacre et M. 
l’abbé J. B. Bellemare, pour sous-diacre. Le 
sermon a été éloquent, précitée par M. l’abbé 
P. Brassard, curé de Weedoa. L’orgue était 
tenu par M. l’abbé E. O. Plante. Un chœur 
composé d’enfants et de grandes personnes, 
dirigé avec talent par madame A. 0. Berge­
ron, a chanté de magnifiques cantiques à 
l’Offertoire et à la Communion. M. l’abbé 
Paul Cùté, le digne curé de cette paroisse, 
mérite de chaleureuses félicitations, û cet 
égard, ainsi que ses dévoués paroissiens qui 
ont souscrit la somme de $200.00 pour l’a­
chat de ces statues et autres ornements des­
tinés ù l'église. Nous donnons ci-après les 
noms des prêtres présents n la fête : Les 
Itvds J. M. Bernier, curé de St-Ferdinand 
d’Halifax : P. F. Brunet, assistant ù St-Fcr- 
dinand d’Halifax ; C. S. Bichard, curé de 
Stc-Sophio de Mégantic , P. Dubé, curé de 
Stc-.Julie de Somerset ; A. Buisson, St-Nor- 
bert; dis Lemire Sls-Anges Hnm, P. Bras­
sard, Wccdon, J. IL Bellemare, St-Paul Ches­
ter, E. Bellemare Stc-llélône, Chester, E. O. 
Plante, St-Fortunat-Wolfestown. Cette fête 
a laissé les plus heureux souvenirs au milieu 
de nous.

POUR L’HOPITAL

SALLE ODELL,

MARDI, 3 NOVEMBRE 1885
KT JOKItS SUIVANTS.

—Au bon marché, satin A robe 
de toutes couleurs, pour 45 cts la 
verge, chez MeCubbin & Cie.

DE NOUVEAU PARMI NOUS.

Grand \ombre d’Articles de 
toute sorte.

Entre autres objets qui seront mis en ven­
te se trouvent un superbe FAUTEUIL, ex­
pose chez MM. Long frères, et un magnifique 
PUT D'A RUENT, exposé dans la vitrine de 
M. Ls. Dupuy.

Les personnes qui ont des objets à donner 
sont priées de les envoyer à l’hôpital.

Les dûmes de la ville sont respectueuse­
ment invitées à coopérer è cette bonne œuvre.

Portes ouvertes à 3 h. p.m. Souper à <î h. 
La présidente, Mmb U. E. RIOUX. 
l a secrétaire, Mmk A. Ü. LEDOUX.

Sherbrooke, IG oct. 1885.

HOTËL DU LAC MEGANTIC,
AGNES, P. (i.

Situé près du beau lac Môgautic et de la 
gare de l'International. Les touristes y se­
ront traités au gré de leurs désirs et les com­
mis-voyageurs y trouveront des salles con­
venables pour y étaler leurs marchandises. 
Liqueurs et cigares de choix. Repus à toute 
heure. PIERRE HÉBERT, propriétaire.

L. B. DUPONT,
Autrefois de cette ville, vient d’ouvrir un

ATELIER DE TAILLEUR
Do Premier© Classe,

AtroKSsrs nu magasin i>b

M. C. A. E. Lefebvre,
L'endroit par excellence pour rassortiment 

des plus variés de
Ta mis Ecossais, Anglais et Canadietis, 

Draps de qualité supérieure, <lr.
BâT Courriers de modes et patrons de cou­

pes nouvelles reçus chaque semaine.
M. Dupont ose espérer que les amis qui sa­

vaient. autrefois, si bien l’encourager, se sou­
viendront encore de lui et l'aideront à rendre 
sa boutique ce qu’elle doit être : la meilleure 
et lu plus populaire de la ville.

L. E. DUPONT,
Bloc Winter, Rue Wellington,

SI rKIUlJ KOOICE.

GRAND PREMIUMS
For TWO Subscribers to

“The Weekly Mail.”
Wc have had a large number of letters from people who scut in Clubs last year and 

received the prize books, in which they say. •• We had no idea that the prizes would bo 
such good, well bound, valuable books. If your subscribers only knew what good value 
in prizes you were offering, there is not one of them who would not send in a club.” This 
var wear wc are offering a much more attractive and in every way better list of prizes.

Anyone sending in TWO Yearly Subscriptions to THE WEEKLY MAIL, at the re­
gular nito of One Dollar a year each, will receive as a present a choice of one of the fol­
lowing valuable Books, which will be forwarded postage prepaid.

LA CIE. D’ASSURANCE

Miitial Life les. Co’y
Of NEW YORK.

A vendre ou a louer.
L’ancienne ferme Elkins située au canton 

d'Ascot, il un et demi mille de la ville de 
Sherbrooke, grande environ de 100 acres 
de labourées, une partie défrichée et une au­
tre partie bien boisée. Bâtiments nouvelle­
ment remis neuf. Occasion exceptionnelle. 
S'adresser au bureau de ce journal. 122

A Vendre
Le soussigné offre en vente son établisse­

ment, situé ù neuf arpents de l’église de St- 
Romain de Winslow, comprenant un Moulin 
à farine muni de deux paires de meules, 
pour avoine et pour blé ; deux bluteaux, un 
grand monté en soie et l autre eu laine ; une 
machine à nettoyer le grain (smut): une ma­
chine û carder la laine, une machine i fou­
ler, etc. Il y a aussi un bâtiment coin ena­
ble pour y installer une machine i\ bardeaux, 
les mouvements étant tout prêts.

Les bâtiments sont sur un emplacement 
contigu ù un lot de terre à vendre avec le 
reste.

En versant une partie du prix au coup­
lant, l'acquéreur aura des conditions faciles 
pour le reste. Pour argent comptant, le prix 
serait des plus réduits.

Pour les conditions, s’adresser à ce bureau, 
ou au propriétaire soussigné.

PIERRE PELCHAT,
30 janvier 1885. St-Jlomnin de Window.

1 A WOMAN’S REASON
hy \v. d. uo\vi:i,t>

Author of “A ('liioico Ac(|U!iiiil;(ii<'«‘.” “*hir 
WVd.liiiK .fOllI'K'.'V etc., etc. 370 p:>K' " " >»
printed on tlno tli,l"'r> ntid liuiitUoini'ly hound in ex­
tra doth, hiii' h and Bold.
2 BESSIE’S FORTUNE

Hv MAUV .1. IHil.MKS
ton imircR. Hound in cloth cxtin, with handsome 

HtauipH, bl(ick and Hold.
A ehanuiuu story by tilts ever popular authoress.

3 QUEENIE NETHERTON
Hv M A H V .1. IIKHMKS

•tllpaues. Hound in cloth extra and gold. One 
of the best stories ever published, and bound ill ex­
tra cloth, with handsome designs.
4 WITHOUT A HOME

thins, et*.. ete. Also valuable suggestions on homo 
Culture amt training Compiled from the latest relia­
ble authorities hy John II Young, A. M. SAP pa­
ges. Illestruled and hunaomely bound extra cloth, 
with gold and blaek stamps.

Hev. \V. S. Tyler, D. It., Professor of l^m-
gimges and littérature, Amherst College, says:— 
"The work entitled Mar Deportment ir a little gem, 
and is worlhv ot a place in every intelligent liouse- 
hold."
15 FOUR GREAT PREACHERS

A eolleetion of ehoiee sermons by Spurgeon, Moo­
dy, Talutage and Heecher, with short biographical 
sketches of these celebrated divines. J.VJ pages. 
Printed in good elcnr type, and handsomely hound 
in extra liuglisli cloth.
16 MOODY’S SELECT WORKS

Hv H. 1.. .MnODY
ID! pages. With isutrait of the evangelist. This

rlion ofadecdotesmid illustrations from M- 
Speeelies and .Sermons.

Hv K. P. hoi;
Author of “ Harrier - Hunted Away,” “ A Young | tH aenll 

dirt’s Wooing," etc., etc. C.’o pages. Handsomely Mood}
hound in Cloth. , ,17 GETTING ON IN THE WORLD

A charming story, told by the author in Ins ii-iml |jv WILLIAM MATHKWS, I,Lit.
attractive way, and without i|uestiou his greatest ; ^ |mK|l„ |(„linii p, ..imi,, it, M,,,. :,i„| gold. This
work. |s one of tin

GENDRON & BACHAND,

ie et Partera.

La plus forte Compagnie d’Assu­
rance de l’univers.

ACTIF: ’.’.F $105,000,000.
Sa nouvelle police est la plus libérale of­

ferte jusqu'il ce jour, sans excepter aucune 
autre compagnie d'assurance.

C'est la compagnie d’assurance sur la vie 
en activité la plus ancienne de l’univers.

C’est la compagnie (pii assure à meilleur 
marché, scs remboursements considérables â 
titre de dividende réduisant le taux de ses 
assurance au-dessous du prix de n’importe 
quelle nuire compagnie.

Pour autres renseignements, s’adresser ù

N. A. MORKILL,
AGOEIVT,

Bloc McCarthy, Sherbrooke.

PRINTEMPS, 1885.
Désirant faire place dans son magasin pour 
les nouvelles

Marchandises
du Printemps!

Le soussigné vendra son fonds actuel de 
marchandises à des

Prix PxccHHiveinent Bas!
La meilleure chance possible de faire 

des emplettes avantageuses.

M. McKECHNIE

Nouveautés.—Un bon choix d’é- 
tottes à robes nouvelles est mainte­
nant offert on vente au magasin de 
Québec. G. E. Eobitaille.

M. L. V. Buclmml, ci-devant sur la rue 
Child, informe sa nombreuse clientèle qu'il 
est maintenant en société avec M. Gcndron, 
rue St-Jean-Baptiste, oit ils tiendront un as­
sortiment complet de

Livres en Blanc, Mémorandum, Livres 
de Prières en anglais et en français,

Papier îi lettre et Enveloppes en boîtes et en 
paquets, grande variété de 

Gravures sur acier, assortiment varié de 
Moulures pour Cadres laits sur commande.

CERCUEILS! CERCUEILS!
Nous faisons aussi une spécialité de la 

vente de cercueils de toute sorte, ou lubri­
ques sur commande.

PB1X REDUITS !
Une visite est respectueusement sollicitée 

à notre nouvel établissement.

GEXDROX & BACH AND,
Rue St-J.-Baptiste, Coaticook.

ïrl ' in Bon Me.
S. GENDRON,

Maison Kerr, rue King.
EX Cil LOS ET EX DÉTAIL.

Brandies, Vin, Gin, Ryo, Biere, 
Porter, &c., &c.

PROVISIONS, FARINÉ, JAMBON, LARD. 
SAINDOUX, FROMAGE, &c.

Toutes marchandises vendues au plus bas 
prix possible.

Sherbrooke, 10 oct. 1885.

NAISSANCE.
—En cette ville, le 18 octobre courant, 

l’épouse de M. dis. F. Olivier, marchand, a 
mis au monde une fille.

MARIAGE.
—A Ste-Edwige de Clifton, le lundi 19 

octobre courant, M. .Joseph Bcaulne, avocat 
à Coaticook, conduisait ù l'hùtel -Mlle Rosan­
na Vincent, fille de M. Joseph Vincent, cul­
tivateur du canton de Hereford. Les jeunes 
époux sont partis le même jour potr un voy­
age do noces. Nous leur offrons nos meil 
leurs souhaits de bonheur et de prospérité.

VINCENT & DUBOIS,
SELLIERS, 

Coaticook, P. Q.
A cette boutique vous pouvez, faire garnir 

et bourrer vos voitures suivant les derniers 
goûts. Là seulement vous pouvez, avoir tou­
tes les espèces de réparations à des

PRIX TRES MODERES.
Constamment en vente :

Harnais simples et doubles, 
Attelages complets,

Colliers, Fouets, Licous, 
Coussins, Couvertures pour che­

val et voiture, etc.
Enfin, tout ce que l’on trouve dans une 

boutique de première classe. Tout ouvrage 
est garanti.

VINCENT & DUBOIS.
Coaticook, septembre 1885. 18Î

SlIHKmtOOKK

Les jeunes gens qui désirent apprendre la 
langue anglaise et faire un cours 
commercial de première classe, feraient, 
bien de s’inscrire immédiaeinent comme élè­
ves de cette institution. Le cours est très 
pratique et est enseigné suivant des métho 
des perfectionnées et non par routine.

Demandez des circulaires contenant 
les détails complets sur le cours, les condi­
tions, etc.

LALIME k MORIN, 
l(j4 Propriétaires.

FUMEZ LES

CIGARES
Gold Coin! 

Noisy Boys! 
Canvas Back! 

Creme de la Creme
KT AUTUK8

MARQUES FAVORITES.
FABRIQUÉS l’AU

J. M. PORTIER
143 & 147 rue St-Maurice,
MONTREAL.

jteP’EN VENTE PARTOUT.-**

most iiopilhir books, by a writor who 
cotnbitii'M knowti ilgr w ith tlio ability lu impart it in 
a most attractive form. Than! is no batter hook for 
a young mtili, in fact for anyone, to rami than “(let­
ting on In the Worlil.”
18 HOURS WITH MEN AND BOOKS

Hv WILLIAM MATHKWS, 1,1, It.
:t'>2 pages, llotnitl in cloth, in green amt gold. 

“Worth liny iluy ten tiineH its cost lor Hie lentil 
part it contains.” Kiill of nscfnll information.
19 THE COTTAGE HEARTH

A targe, flncly-printcil monthly ninga/.iiie, nmde 
U|> of nttriiclivc literature, pure in tone unit illustru- 
tcil. Its price is jkl.riO a year. Anyone to-iiiling 
ruur.i yearly subscriptions to t lie Wm.ki.y Maii. lit 
the regular rate of one ilollar ench will receive as a 
prêtent the above capitiil magazines for one year. 
Specimen copies will be sent free on application to 
The Cottage Hearth Co., Huston, Mass., C. S.

RULES.
1,—The full prices of the papers xuhscrihod for 

must in all cases a'ccompany the order. The prices 
are Wt:i:KI.V Maii., $1.00 a year, 60 eents lor ti 
months; Daii.y Maii., S7.(m> a year, .S:i.r,u for it 
months, Si.76 for 3 month» ; Kvknino M aii., $8.60 
a year. Si.'.'.Y for ti months, U6 rents lor it months.

—lu counting up your subscriptions to see how 
ninny prizes you lire entitled to : A subseription to 
the Daii.y or Kvr.xixo Maii. for :t months is ci|iiul 
ton Wr.i.Ki.v for one year: n Daii.y or Kvi.nino 
for o months is ri|iml to 'j Wkuki.ii.s for u year . and 
ii Daii.y or Kvknino for one year is eipial to four 
Wi.i.ki.iis.

...—Slihacriptioiis for the combined “Mail and 
Sewing Machine l.argain” will count just till) samo 
as ordinaiy subscription».

1.—Then) is NO extra charge for sending papers 
to (.teat Hritain or the I'uitcd States,and subscrip­
tions for those points count as ordinary suhserip- 
lions.

6.—To entitle to a prize n club mu»t consist of at 
least i wo subscribers, and ns many more ns |m>s- 
silde, that is to lay tin1 sending in of one subscrip­
tion to tlio Daii.y Maii. or to the Wtxt.Kv Maii. 
would not entitle tile sender to a prize, hut. u year­
ly subscription to both Daily and Weekly, or sev­
eral subscriptions to either one or both will he all 
rigid.

ii,—A subscription to Tut: Maii. for two years, 
with tlio nioni-} in advance, will count us two sub­
scribers: or, a subscription for three years ns threo 
subscribers.

When tins list is sent in to the MA 1 [milice a new 
list will lie sent containing a larger list of prizes.

5 A YOUNG GIRL’S WOOING
Hv K. I*. It OF.

Author of “ Harriers Hurneil Away,” " Without 
a Home," etc. ■I63 pages. Handsomely bound in 
cloth in black and gold. A most entertaining and 
popular stoiv, and one which should he read by 
every member ot the household. K. 1’. line is one 
of the most popular writers of the present day.
6 HIS SOMBRE RIVALS

Hv K. I*, hoi:
372 pages. Handsomely bound in cloth, in black 

and gold. This Issik lias' had an immense sale in 
the I Hited .States, and is one of the best etïorts ot 
thin popular author.
7 THE EARL’S STONEMENT

Hv HKItTHA M. (’LAY
370 pages. Hound in cloth extra. An entertain­

ing storv of modern society life.
8 HAWORTH’S

Hv FKANCKS HODdSO.N lU'ltNKTT 
Author of “That Lisa o’Lowrio’s.” 32u pages.
Hound in cloth extra.
9 IN FELICE

Hv MISS AUCiUSTA .1. UVANS
Has deservedly won a splendid reputation as the

lending liovclist'of the Southern States. ner"St.
Ivlmo” is a powerful picture of a had man with la­
tent traits of goodness, w hich are developed by the 
gentle inthicuce of a pure woman. Her “ Infelice" 
is a tliriliug story of the stage, and shows a clear 
analysis of human nature.
10 ST. ELMO

Hv MISS Al'UrsTA.l. F.VAN'S
•l.'.o pages. Hound in cloth extra, with gold 

stamps.
11 SPY OF THE REBELLION

Hv ALLAN PINKERTON 
\ true story of the spy system of the Fnitcil Sta- 

I'liiy during the late rebellion; revealing ninny 
„v.. ts of the war hitherto not made public. Com­
piled Ofllciul reports prepared for President Lincoln, 
ieneral McClellan and Provost Marshal < jouerai, by 
Ytlaii Pinkerton, who was Chief of the l nitod Stn- 

s Secret Service. 340 pages. Illustrated.
12 COMMON SENSE IN THE HOUSE­

HOLD
Hv MARION' HA HI.A N D 

320 pages. Hound in oil-cloth. This is ncknow- 
Ig. d hy everyone to he the best, most complete, 

ml easiest understood Cookery* Book ever pnbhsh- 
The directions are exact, and tin iinuntities, 

lunlitioH, times, etc., are given witli Hitch exactness, 
that succès is certain to the housekeeper who uses it.
13 EVE’S DAUGHTERS
Common Sense lor Maid. \\ ite and Mother, by Ma­
rion Harland, author of “Common Sense in the 
Household.”

Mo pages. In cloth binding, neat. A book that 
should bo found in every household.
14 OUR DEPORTMENT
tr the manners, conduct and dress of the most rc- 

lincd society, including forms for letter*, invita-
Write for Specimen Copies and Illustrated Prize List to THE 

MAIL, Toronto, Canada.

Those 
They ar

1 tonka are all handsomely hound in Cloth.
• by excellent authors, and will lie welcome 

in any family.
There should he no trouble to any one to get nuh- 

srrihers enough to obtain ALL ol the Itooks; and 
surely no one can miss procuring at least two suh- 
-, ribers ami tl ■ reby secure one of these interesting 
and valuable Issiks.

■ tenu tuber, we prepay all postage on the papers 
and on the hooks.

VKLouits.—Achetez vos pluches, I —Pour vos lapis, allez chez Me 
elours do soie et vclvotinc ehez I (hibhin è: ('ie. où vous trouverez un

MeCubbin (Y Cio. ! assortiment 
meilleurs.

très complot et des

C. A. E. LEFEBVRE
Vient âe recevoir un grand et bel assorti­
ment de

MARCHANDISES 
D'AUTOMNE ET D’HIVER!

Pour Daines ot Messieurs,
Qu’il offre â très bon marché, et il invite 
cordialement le jiublic à aller en faire l'ins­
pection.

Departement des Dames

SITE RBR003CE.

Le plus Vaste ot le plus Complet 
des Cantons.

Z. P. CORMIER,
PROPRIETAIRE.

Avantages extraordinaires dans le but d'é­
couler le plus tôt possible ce qui nous reste

Ce département est complet et renferme | (j(_ ||uS marchandises de printemps et d’été, 
es plus hautes nouveautés de la saison. Les _\-ous établissons sur toute la ligne une
.**..(1*. . A .. • A M 4 <.<i 11 v tu il mi I II •

les .
Étoffes ù Robes et à Manteaux sont mugnifi 
pies et les Garnitures sont splendides. T c-1 
nez. les voir. La maison fait une spécialité 1 
des Cachemires noirs et des Gants français.

Departement des Messieurs.,
Drap fin noir et Casimir, Serge et Tricot 

français, Tweeds canadiens, anglais, écossais. 
Beavers et Meltons, tout laine, pour pardes­
sus. Aussi—Corps et Caleçons, Bas, Gants 
et Cravates en grande variété.

M. L.-E. DUpUNT, tailleur habile et bien 
connu du public,est attaché ii l'établissement.
UN SEUL PRIX, PAS DE CliÉ- 

DIT, DON MAItClIE.
C. A. E. LEFKBVltE,

MAISON WINTER,
Rue Wellington, Sherbrooke.

Il nous faut tout vendre pour faire place 
ù notre assortiment considérable de

FOURRURES !
Grands préparatifs pour l'automne et l'hi­

ver. Le temps est arrivé de faire réparer vos
Manteaux, Dolmans, Dauphines, 
Casques, Gants, Manchons, &o.

Le tout remis à neuf ici, à très bas prix. 
ggjPLcs plus hauts prix du marché payés 

comptant pour les pelleteries brutes.
Z. I*. CORMIER.

HOTEL CENTRAL
Rue Wellington, Sherbrooke.

Un des plus vastes de la ville. Situé au 
centre de ht principale rue commerciale, 
c’est le rendez-vo.is populaire des hommes 
d’affaires et des voyageurs. Liqueurs de pre­
mière qualité et cigares de choix. Table 
excellente. Bonnes chambres et bons lits. 
Prix modérés. Prix spéciaux pour pension 
n lu ■nffbaiuc.

E. J. TETU, Proprietaire.

Newspaper A book of 100 pages. 
Tlio best book for an

s"|b bu ho exporl- CUCL>(1 or otimi'wiso» 
It contains lists ol newspapers and estimates 
ofthecostof advertising-The advoitiserwlto 
wants to spend ono dollar, flnds in Ittheln- 
furmation ho requires, wliUoforltlm who will -vestono hundred thousand dollars in ad­
vertising, n scheme is indicated which will 
meet his every requirement, or can he made 
to do so In/ tli/jhl changes easily arrival at by cor* 
respondence. 149 editions have been issued, 
hunt, post-paid, to any address for lo cents. 
Write to GKO. I*. ROWKLL & CO., 
NEWSPAPER ADVERTISING BUREAU, 
(HjSpruceSt.PrintingItousoSq.), Now York-

3419



FEUILLETON

DEUXIÈME I*ARTIE.

l’RÊTUB.

(Suite.')

—Vous pourrez donc écrire quel­
ques mots à l’mlrossodo votre frère; 
vous lui dire/, ce que votre bon coeur 
vous inspirera pour lui annoncer la 
résolution que vous avez prise de 
vous éloigner do lui pondant quel­
que temps, vous lui conseillerez la 
résignation, et je ne vois aucun dan­
ger à ce que vous lui promettrez de 
lui écrire souvent. Du reste, do­
main, j’irai le voir et lui porter des 
paroles tie consolation.

—Je n'osais pas vous adresser 
cette prière, monsieur ; vous me 
rendrez bien heureuse!

—Le devoir du prêtre est de visi­
ter ceux qui soutirent.—A une heu­
re vous prendrez une voiture do pla­
ce. Avez-vous à votre disposition 
une dizaine do francs.

—J’ai plus que cela, monsieur.
—Je vous fais cette question par­

ce que, dans le cas contraire, je vous 
aurais avancé cette petite somme. 
Vous prendrez donc une voiture de 
place, à l'heure, car elle devra vous 
conduire à votre nouvelle demeure 
hors île Paris, maispus bien loin de 
la ville. Mais, auparavant, vous re­
viendrez. ici, à l’église, où je vous 
attendrai pour vous remettre une 
lettre que j’aurai écrite à mon ami.

Maintenant, mon enfant, allez, et 
que la paix du Seigneur soit avec 
vous !

Claire sortit de l’église, reconfor­
tée par les paroles du vieux prêtre, 
<jui lui avait fait entrevoir l’avenir 
sous des couleurs moins sombres.

Elle porta son ouvrage au maga­
sin, s’excusa le mieux qu’elle put de 
n’en pas prendre d’autre, et se hâta 
do revenir rue des Rosiers.

Pour suivre exactement les indi­
cations du prêtre, elle déjeuna ; elle 
réunit ensuite son linge en un pa­
quet et elle en lit un second doses 
etlets d'habillement. .Mais ce ne fut 
pas sans pousser de nombreux sou­
pirs.

Elle avait la poitrine oppressée 
et le cœur bien gros, la pauvre en­
fant!

Il lui restait à faire la chose la 
plus pénible : écrire à André une 
lettre d’adieu.

“J’allais placer ici le mot adieu : 
“mais il m’effraye... André, Anuié, 
“jaimo mieux te diro au revoir. 
“Oui, oui, au revoir, mon frèreché- 
“ ri, au revoir.

“ Ta, petite sœur,
“ Cl.AlKK,”

Une larme, échappée do ses yeux, 
tomba sur le papier au bas do son 
nom. Elle avait commencé sa let­
tre avec un soupir, elle la terminait 
par une larme.

Elle laissa l’écrit ouvert sur la ta­
ble de la salle à manger, puis elle 
sortit pour aller chercher un fiacre.

En la voyant revenir avec la voi- 
ture, la concierge ouvrit do grands 
yeux.

—Vous allez donc taire une pro­
menade en voiture, mademoiselle 
Claire ? lui dit-elle.

—Mais oui, répondit la jeune tille 
en essayant de sourire pour cacher 
son embarras.

—Vous avez bien raison, allez; 
vous ne sortez pas si souvent : vous 
pouvez bien vous offrir ce petit 
plaisir.

Mais quand elle vit descendre les 
paquets, bien qu’elle ne pût voir ce 
qu’ils contenaient, sa surprise devint 
de la stupéfaction.

Elle n’osa plus interroger la jeu­
ne tille, mais elle murmura en ho­
chant la tête :

—C'ecd me paraît louche, ça m’a 
ut l’air d’un déménagement. Ah! 

ça, est-ce que cette petite, si sage, 
si travailleuse, voudrait, comme 
tant d’autres, courir la prétentaine 
on robe de soie, faux chignon etcha- 
poau a plumes ?

Le liacro n’émit pas au bout do la 
rue, que la bavarde cancanait déjà 
avec la mercière.

—Je ne crois pas cela do Mlle 
Claire, répondit celle-ci.

—Quand je vous dis que, depuis 
quelque temps, ils ne s’accordent 
plus du tout. Le frère rentre toutes 
les nuits a des heures impossibles, 
et puis ce sont des scènes et des dis­
putes, des gros mots. A la fin. la 
petite s’est lassée et voilà qu’elle dé­
campe, bonsoir. Vous verrez si je 
me trompe. Je ne veux pas dire 
pourtant qu’elle va comme ça, tout 
de suite, jeter son bonnet d’ouvrière 
par dessus les moulins; mais elle 
est partie, elle ne reviendra pas; 
voyez-vous, j’ai la flair do ces cho­
ses-là, moi.

—S’il en est ainsi, cola me fait 
beaucoup de peine, car Mlle Claire 
estime bonne et excellente jeune 
tille, et je serais désolée d’apprendre 
un jour qu’elle a mal tourné.

—Une si jolie personne, ce serait 
vraiment dommage. Malheureuse­
ment, la paresse, la coquetterie... 
Voilà ce qui les perd toutes.

Cl continuer.)
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Au Prix Coûtant !
• POUR-

ARGENT COMPTANT!

MONTRES AMERICAINES
îgflfilfl.

-CHEZ-

H. FRUEFOXTTAZXTE.

TikS? PROFITEZ-EN!

IV

l'AUTIE !

Elle hésita longtemps, mais l'ins­
tant du départ approchait; elle se 
décida enfin à mettre une feuille de 
papier devant elle et à prendre la 
plume.

C’est d’une main toute tremblante 
et en retenant ses larmes qu’elle tra­
ça les lignes suivantes:

“ < 'her frère,”
“Quand tu liras cette lettre, que 

“ t écrit ta sœur, désolée du chagrin 
“qu'elle va te causer, je serai loin 
“d’ici. J’aurai quitté, peut-être 
“pour longtemps, ma jolie petite 
“chambre, où près do toi, j’ai connu 
“ des jours si heureux. X'e m’accu- i 
“se pas d’ingratitude, mon frère; 
“ hélas ! nous ne pouvons vivre plus | 
“longtemps sous le même toit, il 
“faut nous séparer, il le faut... 
“Quand pourrais-jo revenir? Je fi-' 
“ gnore. C’est le secret de Dieu!
“ Moi, j ai confiance en lui, il aura > 
“pitié de nous, l'n jour il nous! 
“ réunira.

“Un protecteur, qui m’était in- 
“ connu hier, qui est aujourd’hui no-1 
“ tre ami à nous deux, me procure 
“ une place où j’entre ce soir même. * 
“Je t’écrirai bientôt pour te faire 
“savoir si je mo trouve bien; du 
“ reste, il me sera permis do te don-i 
“ nor de mes nouvelles souvent et 
“ notre nouvel ami qui viendra te 
“ voir demain, te fournira lui-même 
“dos renseignements sur la position 
“ que je vais avoir; il te parlera,
“ André, il t’expliquera bien des 
“choses, tu l’écouleras, et aussitôt 
“ tu sentirasdiminuor ta douleur.

“ Je ne le dis pas où je vais, je no 
“le sais pas encore; mais, jusqu’à 

nouvel ordre, tu dois 1 ignorer, 
“nous respecterons la volonté de 
“ notre ami.

“Courage, cher frère, courage!
“ Puisque la fatalité nous poursuit 
“encore, il faut vaincre par notre 
“ patience... Espérons et résignons- 
“ nous ! .Ve .raina point que je t*ou- 
“ pensée sera constamment
“avec toi; je le sens bien, je ne 
“pourrais vivre sans ton souvenir;

J11' fi11* relèvera mon courage,
“ fci j ai des heures do défaillance.

TABACS !

DEMENAGEMENT!
M. E. BOUCHER,

Fcrbliuiticr <<t IM..... hier,
luronne ses pratiques et le publie en géné­

ral qu il transportera son établissement, vers 
ie 1er de mai prochain, dans le magasin ci- 
devant occupé par MM. Dyer ,fc Girard, rue 
W ellington, vis-à-vis le magasin de tabac de 
M. 11. Fortiîr. Kn outre de son grand assor­
timent de ferblanterie, il aura eu magasin un 
assortiment complet de

Ferronneries de Tablettes
ET W’KTAPE,

PEINTURE, HUILE, VERNIS,
COUTELLERIE, POELES, 4c.

l'iie inspection des marchandises est res­
pectueusement sollicitée. Tout article sera 
vendu à des prix modérés. 137

siMDasDn
HUE WELMXttTO.V,

F. CODEliü, PJÎOI'KIETAIUE.

H. FORTIER
MAHCIMXD DK

TABACS, CISABES, PIPES,
Et Articles pour Fumeurs.

EX GROS ET EX DÉTAIL.
Une visite est sollicitée.

Enseigne du (irand Indien !
HUE WEEEINXITOX

Assortiment complet et à des prix réduits. 
Quincaillerie, Ferronnerie, Coutellerie, Ins­
truments Aratoires, Charbon, Peintures, Ver­
nis, Huiles, «te., 4c. Une

ISoiitique «le l’crMsmtcric
très complète est attachée nu magasin. I)es 
hommes habiles y sont employés et peuvent 
exécuter tous les ouvrages, tels que Plomba­
is®; Pose de tuyaux à gaz, à l’eau, etc.

aura
île toute sorte, rouge, noir et de couleur, et 
fournitures pour cordonniers.

AUX VOITURIERS.
On trouvera toujours à mon magasin un 

assortiment des plus variés de bois préparé 
pour voitures et roues importé directement 
des manufactures une année à l'avance et 
conséquemment toujours très sec et vendus 
à des prix défiant toute concurrence.

Poeles ! Poelos !
La seule place où vous puissiez acheter 

les poêles de ia manufacture James Smart 
qui ont obtenu le premier prix à l'exposi­
tion de la Puissance, l’an dernier, c’est à 
mon magasin, j’en tiens toujours un assor­
timent des [dus complets. L'ae \ isite est 
respectueusement sollicitée.

U P. CODJSRE.

Al VIS
A MM. los Cures et aux Commis­

saires des Ecoles Catholi­
ques des Cantons de l’Est.

Epargnez le fret et les retards en achetant 
aux mûmes prix qu’à Montréal les LIVRES 
D'ECOLE à la

Librairie Canadienne
Cadres faits sur commande dans le plus 

court délai et à Iras prix. Tapisserie des 
patrons les plus nouveaux à des pi ix réduits.

ÛtafToute commande pur la malle recevra 
une attention toute spéciale.

A. M. RICHER,
Maison Olivier, Sherbrooke

Enseigne du gros Livre Rouge.

LOUIS DÜPUY
Rue Wellington.

Ollre actuellement à sa clientèle un assor­
timent complet et varié de Bijouterie et Ar­
genterie de toutes sortes, à des prix défiant 
la concurrence.

Lunettes et Pince-Nez en grande variété 
et pouvant convenir à tous les yeux.

S0P*Répnrations de toute espèce exécutée» 
sous le plus court délai et à bas prix.

I885 PRINTEMPS-I885
VICTOR TURCOTTE,

Mamlai-Meiir
MAISON FLETCHER.

Nous venons de recevoir un grand assor­
timent de nouvelles

PAME ABIES D'ESSAI
De nos marchandises et de notre comme 

ce ont convaincu le public, croyons-nous, 
qu il trouve avantage en favorisant

NOTRE PHARMACIE.
En vous remerciant tous pour l'encoura­

gement bienveillant que vous nous avez ac­
cordé par le passé dans notre ancien local 
nous vous plions de bien vouloir nous lé 
continuer dans notre magasin actuel.

JOS. C. WALTON,
___ Maison CiîrillUli.

e.A.IN A I.>_A.

Life Assume Ce’y.
ETABLIE EN 1847.

Los directeurs annoncent avec certitude 
que les ntl'aires de l'année tinissaiit au 30 avril 
dernier, excédent le montant de toute autre 
année antérieure.

Les nouvelles assurances offertes étaient 
de $5,230,907, dont $372,000 furent refusées 
et $4,858,997, acceptées.

Hamilton, Unt., 10 juin 1885.

avril 1885.................... 1
do do do 1884
do do do 1883
do do do 1882
do do do 1881
do do do 1880

Que nous sommes prêts à confectionner 
avec élégance et d après les dernières modes.

^ous avons maintenant en magasin un 
assortiment considérable de

Vêtements Confectionnes
Que nous vendons nu meilleur marché pos­
sible.

Articles pour Messieurs.
Les messieurs trouveront ù leur choix des 

articles de première qualité, tels que vête 
merits de dessous, gants, chemises, poignets, 
cois, faux-cois, foulards, bonneterie, mou­
choirs en soie et en toile, 4c. Venez voir.

v. tuju otti:,

Nouveaux risques acceptés pen­
dant l'année finissant le 30

$4,408,029 
4,778,734 
4,397.105 
4,410,005

„ . 4,222,833
Faisant une moyenne de 4i millions.

SUCCURSALE POUR LA p'rOVINCE DE 
QUÉBEC.

Bureau Principal A Montréal:
No. 182, RUE ST. JACQUES. 

Directeur-Gérant, A. G. RAMSAY. 
Gérant Provincial, - J. W. MARLING.

J. A.. R USED,
Agent spécial pour les Cantona de l’Est.

I CIGARES!

L. SMfTI-I,
Horloger et Bijoutier,

SHERBROOKE, P. Q.

Sollicite 1 attention du public sur sou as­
sortiment de marchandises de bijouterie, 
qu ils vendra toujours à dca prix fon raison­
nables. Spécialité pour la vente des mon­
tres d or et d'argent pour dames et messieurs. 
Colliers pour Daines, Médaillons et chaiues 
de montres, vilaines pour messieurs et bre­
loques de toutes sortes. Joncs d'or et d'ar­
gent et dés en grande quantité- Assorti- 
meut complet d horloges de première ordre. 
Choix supérieur de lunettes. Réparations 
faites comme d'habitude. Tous les articles 
sont garantis pour être tels que représentés. 
Veuillez nous honorer d’une visite.

A telier et magasin : rue Wellington, porto 
voisine du restaurant de M. Morency. 107

E. LEMIRE,

BRIQUETIER,
ASCOT*CORNER, P. Q.

Bonne brique (garantie), livrée dans les 
chars, pour $5.50 le mille. Les commandes 
reçues par la malle recevront une prompte 
attention. 3m, 79

Fabrique de Voitures
Le soussigné a l'honneur d’attirer l'atten­

tion du public sur son grand assortiment de

Voitures Legeres,
Couvertes et Formées, 

et de Solides
Voitures de Travail,

Généralement faites avec du bois avant subi 
toutes les transformations voulues et tra­
vaillées pur les meilleurs ouvriers du pays, 
y compris Montréal.

<)n répare les voitures aussi promptement 
que possible ; on peint, vernit et bourre.

\ encz voir si le genre des voitures vous 
plait. Je puis faire de n'importe quelle ma- 
nièru désirée. Mes travaux sont garantis 
sous tous les rapports, et aussi bous que 
ceux qui proviennent de l’étranger.

Je tiens aussi un grand assortiment de 
VOITURES D’HIVER (sleighs).

F. BIRON, Sherbrooke.

IN MEMORIAM

Ceux qui désirent se procurer des motm- 
nicnts sépulcraux en marbre, ornements pour 
lots de failli lie, pierres mortuaires, 4c., ne 
sauraient mieux faire que de s’adresser au 
soussigné. Il vendra toujours ces articles à 
des prix modérés et à des conditions libéra­
les. L’ouvrage est garanti.

\ caillez examiner sou assortiment et pren­
dre connaissance de ses prix avant d’acheter 
ailleurs.

GEORGE KINOIf,
‘ Richmond.

HABILLEMENTS D’ETE !

M. WALTER BLUE,
i’rie respectueusement scs nombreuses 

| pratiques de bien vouloir visiter l’immense 
assortiment qn'il a en mains, consistant en

Habillements confectionnes,
TELS QUE

! habillements complets
POUR HOMMES

JEUNES GENS,
ET ENFANTS,

de toute espèce, et pour satisfaire toutes 
les bourses.

Departement de Modes.
Si vous désirez avoir un habit bien fait, 

donnez-lui votre commande. Vous pourrez 
choisir parmi le plus grand assortiment de 
la ville eu allant lui faire visite.

Pour les Hommes.
Chemises, Collets, Roigncta, Cols, Fou­

lards, etc., en un mot, tout ce que l’on peut 
tiouvcr dans tnt magasin bien fourni. Si 
vous désirez acheter à bon marché, faites-lui 
une visite avant d aller ailleurs.

HENEY J FERGUSON
Maison Tracy, ruo Wellington.

NOUVELLE MARCHANDISE.
Les meilleurs Jambons, Petit-Salé (/Jaco«) 

désossé de Lawry, Saindoux eu boites de 3 
Inrcs, Langues et Bœuf en boîtes, Saindoux 
en seaux de 20 livres.

Meilleur Beurre de Compton
Le meilleur Beurre moulé reçu deux fois 

par semaine. Le meilleur fromage canadien. 
Sucre, Thé, Café, Farines do toute sorte, 4c.

fruits
Arrivant toutes les semaines; Oranges, 

j t trous, Pommes, Bananes, Ananas, Fraises.
I.ËGUMES

Anivant toutes les semaines: Laitue, Ru- 
mibe, Radis, Asperges, Concombres, Toma­

tes, 4c., 4c.
l otir la qualité et les prix nous donnerons 

eutioro satisfaction.
HENEY 4 FERGUSON. 

Sherbrooke, 1er juin 1885. 153

CHARCUTERIE NOUVELLE!
—PAU—

J. A. DUBUC & Cie.,
.11 AISO.V TURC KO.\\

Hue King, Haute-Ville.
Viandes de toute sorte et de première qua- 

litc . jambons, saucisses, coûts, poisson trais 
et salé, etc. Produits de la ferme do toute 
espèce, tels que sucre du pays, pois, fèves, 
oignons, choux, navets, raves, laitue, etc. 

PRIX MODIQUES I
Nous invitons tout spécialement la popu­

lation de hi haute-ville à nous faire une vi­
site.

fiS^Les cultivateurs trouveront leur a van 
tago à nous vendre leur viande et autres pro­
duits, que nous paierons ait plus haut prix 
du marché.

J. A. DUBUC 4 Cie.
Sherbrooke, 24 avril 1884. 35

BILLETS DE 2î CLASSE !
—Point LKS—

Explorateurs des Terres
AU—

Par fe Pacifique.
Ceux qui devraient y aller: lo Tous ceux 

qui veulent cultiver et qui u’oiit pas de terre. 
2o. Tous ceux qui ont des enfants à établir. 
3o. Tous ceux qui dépensent plus qu’ils ne 
gagnent—mungeant leurs biens malgré tous 
leurs soins. 4o. Tous ceux qui ont $.'>50 ou 
plus avec lesquelles ils veulent s’établir. 5o. 
Tous ceux qui soutirent de l’asthme ou d’af­
fections des bronches. Go. Tous ceux qui 
veulent faire le plus beau voyage de plaisir 
possible.

^ Notre pays A l'Ouest est meilleur que 
l’ouest îles Etats-Unis et les avantages y sont 
supérieurs. Si vous ne le croyez-pus, venez 
voir pour vous convaincre.

Des excursions partiront tous les lundis, 
mercredis et vendredis, et dureront tout l’été. 
Les billets il aller de Montréal seront au plus 
bas prix. (Jeux de retour pour Brandon, 
$34.00; Lac des Chênes, $35.30; White- 
wood, $38.70; Broadview, $39.30 ; Regina, 
$40.00; Calgary, $64.10 ; Canmoro, $(>7.00.

ttaT'C’cst, sans contredit, la meilleure 
chance qui ait jamais été offerte. Il n’y aura 
pas de droits, pas de dépenses ni de troubles 
inutiles. Les chars-dortoirs seront fournis 
gratis. On devrait emporter des provisions 
de bouche et chacun une paire de couvertes. 
Pour toutes informations s’adresser à aucun 
agent du Pacifique ou au

BUKEAU DE COLONISATION
Près du Dépôt du Pacifique,

Rue des Casernes, Montreal


